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« Les groupes sociaux opprimés et marginalisés sont en 
capacité d’acquérir une conscience d’abord diffuse puis 
plus claire de leur condition. Ceci, bien que subissant des 
dominations et exclusions multiples devenus une part 
d’eux-mêmes. Introjectées dans leur propre conscience, 
elles ne permettent plus de voir la réalité des rapports 
sociaux.  
La prise de conscience s’effectue dans le contexte concret 
d’une expérience quotidienne souvent dramatique. 
S’affranchir est difficile et ne donne pas d’emblée accès 
aux causes de la condition d’exploité ou de marginal.  
Le processus de conscientisation désigne une dynamique 
collective qui conduit un ensemble d’individus vivant 
une même situation d’oppression ou d’exclusion, à en 
devenir conscients et à s’en affranchir en se définissant 
un projet commun. Il s’agit de passer de l’état de « 
groupe latent » à celui de « groupe émergent » puis de « 
groupe conscient » de son identité, c’est-à-dire à même 
d’affirmer son existence, de se faire connaître et de se 
situer dans des rapports sociaux. Le conscientisation se 
développe au fur et à mesure que progresse la conscience 
des facteurs qui structurent la situation sociale 
commune, la découverte d’un destin partagé entre 
membres d’un même groupe social, la reconnaissance 
des valeurs que le regroupement collectif permet 
d’incarner et de promouvoir.».  
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